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(Scluil-Abteiluiig), welclie sicli allen Fragen der BeleliiMing der Jugend und

ihrer Heranbildung zu Vogel- und überhaupt Tierschützern intensive zu be-

fassen hat. Auch bei uns würde sich hier ein sicher sehr dankbares Feld der

Tätigkeit bieten. Durchführbar wäre diese Sache. Wo ein Wille ist, da ist

auch ein Weg. Vorerst wären nur einige schaffensfreudige Männer nötige

welche zusammen arbeiten würden. A. Hess.

Abeilles et fauvettes. De Nyon : On [jcut voir, dans la campagne
de M. Sandoz, route de Trelex, une chose assureinent rare: un nid de fau-

vettes dans une ruche. Les oiseaux y ont construit leur nid ce printemps et

maintenant une joyeuse et nombreuse nichee gile dans ce comfortable logis,

faisant tres hon menage avec les abeilles, qui n'ont pas le moiiis du nionde

paru effarouchees par ce voisinage.

Remarque de la Redaction. M. J. Sandoz, ä qui nous avons deniande

des details, nous ecrit, qu'il ne s'agit pas de fauvettes, raais de mesanges. ,,La

derniöre fois que j'ai visite ma ruche, les petits etaient au noinbre de huit et

f|uelques-uns paraissaient morts, de la chaleur probablement. Ils n'avaient

encore aucune plume. iVIes ruches sont du type Dagant et ayant negligö de

mettre une toile metallique, aux deux trous de Ventilation du couvercle, c'est

]jar ces trous que l'oiseau est entre pour faire son nid. Le coussin en entier

ctait recouvert de mousse et le nid etait au centre. Les oiseaux etaient, bien

entendu, isoles des al)eilles.

Dem Jahresbericht <ler ei<lgeiiö.S!$ischeu la.spektiou für

Forstwesen, Jagd un«l Fischerei ist zu entnehmen, da.ss im Bericlits-

jahr 1911 im Kanton Tessin r2,Ol'2 Stück Vogelfangapparate konhsziert wurden,

beinahe doppelt soviel als im Vorjahre! — Dagegen lauten die Berichte über

Zunahme des Federwildes in der Schweiz im allgemeinen günstig. Das Vor-

kommen von Adlern wird in mehreren Bezirken festgestellt. Karl Daut.

Moucttes et corueille. Par une tempete de vent du sud-ouest une

Corneille se livrait :\ la peche des poissons Hottant ä la surface du lac et que

les vagues et le vent chassaient devant eux. Elle ne s'en tirait pas trop mal,

<|uand les mouettes, apercevant l'oiseau noir, et estimant saus doute qu'il em-

pietait sur leur domaine, Ten chasscrent en fondant sur lui ä la maniöre des

oiseaux de proie. II est elrange que les mouettes refu.sent ä une Corneille

une licence qu'elles s'accordent les unes aux autres, ainsi (|u'ä d'autres oiseaux

d'eau. A. li.

Die Krähe als Fischräiiber. Dem „ Waidmannsheil " wird aus

Olmütz lierichtet, da.ss eine Nel)olkrähe am Ufer eines Waldl)aches boini Ver-

zehren einer ziemlich starken Ft)relle ertappt worden sei. — Auf dieses

Treiben der Krähen habe ich bereits früher im „Ornithologischen Beobachter"

(Jahrg. 11. 1903, Heft 20) aufmerksam gemacht. Aus dem Teiche im botani-

schen Garten in Bern raubten zwei Krähenpaare, deren Nester sicli im nahen

Schänzliwäldchen und im Garten selbst befanden, über liundert Goldtische.

Karl Daut.

liC „saut dans I'iufini". Dans un article du „Kosmos" intitule

„Sprung ins Leben" („Kosmos", septemtire 1912, 3, page 90) se trouve decrit
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Cüinmeut le yuilk'iiiüt inälo (uria troile), a uii nioinent donin'', et lorsqu'il estime

que ses petits soiit assez developpes, les appelle d'un has et les engage, ä

tbrce d'insistance, a se precipiter dans la mer d'iine hautcur qui atteint parfois

40 metres. Cette description nous rappeile ce (jue iious a dit dernierement un
garde-forestier des bords du lac du i!,rand harle. H y a trois ans il observa

un de ces oiseaux appelant ses petits au pied d'un grand arbre (dans lequel

se trouvait le nid) et les deteriniuaut a degringoler taut bien que mal du

haut de leui- perchoir sur le so! d'oii il conduisit toute la conipagnie en triomplie

au lac. 11 s'agissait de 18 petits (couvee double sans doute c'est k dire

pmveiiaat de deux feraelles). Suivant les donnees que nous avons pu recueillir

le grand harle et le harle nioyen nichent toujours au bord de notre lac. Ces

oiseaux dans l'idiome populaire portent le nom de „raissons" (du patois

raisse — scie) autreinent dit oiseaux dont le bec est dentn comnie une scie.

Der Dichter der Vögleiii, Prot'. Giovanni Pascüli in Bologna, geb.

1855, ist am 6. April gestorben. Iilr liebte sie wie ein Kind und hatte darum
viel zu leiden; er wurde beschuldigt weichherzig und matt zu sein und Italien

ein neues Arkadien, eine müssig sani'te klealität bescheren zu wollen.

F. Günter.

Egypte, Lord Kitchener vient de publier son premier rapport sur

l'Egypte. Lord Kitchener constate que les hecatombes de petits oiseaux per-

mettent le dt5veloppement des parasites du coton, ce contre quoi il faut lutter.

Demonstration gegen den Vogelmord. Die Vogelsckutzgesell-

schaft (The Seiborne Society) in England hat in den Strassen der grösseren Städte

durch Gruppen (z. B. neun Mann in einem Glied) von Reklamemännern grosse

Tafeln, welche die bekannten Bilder über den Reihermord trugen, herumtragen

lassen. Holfentlich nützt es etwas. A. Hess.

Dimiuntion des cigogues. Les conduites a^riennes ä haute tension,

dont le nonibre augmente de jour en jour, sont fatales aux cigognes. L'un

de ces oiseaux, qui perchait sur le cloclier de Kloten, a ete foudroye, il y a

deux ou trois an, en touchant un des ces cables, et comme la nuit ötait glaciale,

sa jeune nichee p6rit. Les tirs d'artillerie, devenus plus frequents dans cette

r^gion, ont contribu(5 aussi ä (?loigner les cigognes. Monchaltorf, oü elles etaient

nombreuses, n'en heberge plus qu'une seule. Pour en voir encore quelques-

unes, il faut aller sur les rives du lac de Pfälfikon. Cet exode des cigognes

chagrine la population et notamment la jeunesse.

Die Vögel und die Sonnenfinsternis. Am 17. April, kurz nach
dem Eintreten der Lichtabnahme, infolge der Sonnenfinsternis, beobachtete

ich auf La Ciboupg (Berner Jura, 1050 Meter über Meer) eine Schar von

mehr als .50 Rabenkrähen (Corvus corone L.), die sich lange Zeit krächzend

in Kreisen bewegten. Diese Erscheinung kann wohl in dem etwas matteren,

für die Vögel ungewohnten Licht der Sonne ihre Ursache haben, da kein

Raubvogel in der Nähe war und aucli nicht etwa stürmischer Wind herrsclite.

OUo He.^s.

Annierkuny der Redaktion : Es scheint, dass die ungewohnte Natur-

erscheinung auf die Tiere und auf die Pflanzen einen besondern Einfluss aus-


